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10 I INVESTIR AU CANADA 

Le FMI classe le Canada au premier plan parmi les pays du G7 pour la croissance du 

PIB prévue pour 2009-2010... 
...Les principaux économistes mondiaux du secteur privé confirment ces 

projections et prévoient également que le Canada surclassera les autres pays 

du G7 au cours de la période 2009-2010... 
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LE FMI (EN POURCENTAGE) 	 ÉCONOMISTES MONDIAUX DU SECTEUR PRIVÉ (EN POURCENTAGE) 

Source : Perspectives de l'économie mondiale du FMI, avril 2009. 	 Source : Prévisions consensuelles, Consensus Economics Inc., mars 2009. 

D
es facteurs économiques fondamentaux solides 
étayent ces avantages. En tant que onzième 
marché de consommation en importance au 
monde, le Canada affiche un produit intérieur 

brut (PIB) de 1,6 billion de dollars grâce à la deuxième 
expansion économique la plus longue de son histoire. Au 
cours des dix dernières années, il s'est classé au premier 
rang des pays du G7 en ce qui a trait à la croissance du PIB 
et de l'emploi. 

Même en cette période d'incertitude, l'avenir semble 
prometteur. L'Economist Intelligence Unit (EIU) prévoit 
que de 2009 à 2013, le Canada sera en tête des pays du G7 
en ce qui a trait à la croissance économique réelle. L'EIU 
prévoit également qu'au cours des cinq prochaines années, 
le Canada sera le meilleur endroit du G7 pour investir et 
faire des affaires. 

D'après les plus récentes projections de croissance 
effectuées par certaines des principales institutions 
économiques mondiales, le Canada est un îlot de stabilité 
dans un océan d'incertitude mondiale. Dans le numéro 
d'avril 2009 des Perspectives de l'économie mondiale, le 
Fonds monétaire international (« FMI ») prévoit une 
contraction de l'économie canadienne de -2,5 % en 2009, 
soit le taux de fléchissement le plus lent parmi tous les 
pays membres du G7, et prévoit qu'en 2010, l'économie 
canadienne croîtra de +1,2 %, soit la reprise la plus 
rapide du G7. 

Les principaux économistes mondiaux du secteur privé 
confirment ces prévisions de croissance. D'après Consensus 
Economics, l'économie canadienne se contractera de 
1,8 pour cent en 2009, un chiffre inférieur à ceux enregistrés 
par tous les autres pays du G7. Elle se redressera également 
beaucoup plus rapidement que les autres grâce à une 

croissance de 2,3 pour cent en 2010 (voir le graphique 
ci-dessus). 

En résumé, selon toutes les prévisions, l'économie 
canadienne aura un meilleur rendement que celui de ses 
pairs du G7 dans un avenir prévisible. 

DES POLITIQUES FISCALES SOUPLES ET SAINES 
ET UN PLAN D'ACTION ÉCONOMIQUE QUI TIENT 
LA ROI'TE 
Le  Canada est mieux préparé que la plupart des autres pays 

pour résister à la récession économique mondiale. Le budget 
fédéral 2009 mise sur cette position enviable pour faire en 

sorte  que le Canada ressorte encore plus fort de cette crise. 

Pendant plus d'une décennie, le Canada a pris des mesures 
énergiques pour mettre de l'ordre dans ses activités 
financières. Alors que la plupart des autres pays 
industrialisés accumulaient les déficits, le Canada a affiché 
11 années consécutives de surplus budgétaires et a 
considérablement réduit sa dette. Au milieu des années 
1990, son rapport total dette-PIB net était le deuxième plus 
élevé du G7. A l'heure actuelle, c'est le plus bas. 

Ce passage de déficits à des surplus, qui témoigne de 
l'application de nos politiques fiscales prudentes à tous les 
ordres de gouvernement, s'accompagnait également 
d'excédents continus au compte courant. En conséquence, 
le Canada est beaucoup moins vulnérable que les États-Unis, 
qui connaissent actuellement une explosion du déficit de 
leur balance courante et de leur dette extérieure nette. 

Dans  la même veine, le taux d'inflation au Canada  est 
faible et stable. L'EIU prévoit une augmentation annuelle 
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